
 
 

 
 
 

         
 
 

 מסכת ידיי� פרק דמסכת ידיי� פרק דמסכת ידיי� פרק דמסכת ידיי� פרק ד, , , , משנהמשנהמשנהמשנה
כתבי הקודש מטמאי� את , שאת� אומרי�:  קובלי� אנו עליכ� פרושי�, אומרי� צדוקיי�  וווו

וכי אי� לנו על , אמר רב� יוחנ� ב� זכאי.  ספרי המיר� אינ� מטמאי� את הידיי�, הידיי�
ת יוחנ� כוה� גדול ועצמו, עצמות חמור טהורי�, הרי ה� אומרי�:  הפרושי� אלא זו בלבד

. תורבדות, שלא יעשה אד� עצמות אביו ואימו, היא טומאת�, לפי חיבת�, אמרו לו.  טמאי�
אינ� מטמאי� , וספרי המיר� שאינ� חביבי�; חיבת� היא טומאת�, א� כתבי הקודש, אמר לה� 

 את הידיי�
 

Michna, "Traité des mains", chapitre 4 
6) Les saducéens disaient : nous avons un grief contre vous les pharisiens, vous dites que 
les écrits saints rendent les mains impures alors que les écrits de Homère ne les rendent pas 
impures ! (explication de l’argumentation saducéenne : si certains textes doivent rendre les 
mains impures, cela devrait concerner les livres de Homère et non pas les textes révélés !). 
Rabbi Yohanan ben Zaccaï (l’un des plus grands maîtres pharisiens après la destruction du 
Temple) leur répond : les pharisiens affirment bien pire que cela car les ossements d’un âne 
sont purs alors que ceux du grand prêtre Yohanan sont impurs !  
Les saducéens répondent : l’impureté est à la mesure de notre affection, pour ne pas qu’un 
homme en vienne à utiliser les ossements de ses parents comme cuillères pour touiller les 
marmites.  
Rabbi Yohanan leur répond : il en va de même pour les écrits saints, notre affection est à la 
mesure de l’impureté; les livres de Homère pour lesquels nous n’avons pas d’affection ne 
rendent pas les mains impures. 
 
Commentaire: les Saducéens se réclament d’une lecture littérale du texte biblique, cela 
explique certainement leur profonde réticence à l’égard de ce décret. En effet, l’impureté du 
texte sacré instaure une distance entre le lecteur et le texte, cette distance c’est 
l’interprétation, toujours susceptible d’introduire un sens nouveau qui ne serait pas contenu 
dans cette parole révélée. Les pharisiens au contraire, n’acceptent de texte révélé que dans 
la mesure où il est traversé par une interprétation humaine. 
 
 
Source : http://kodesh.snunit.k12.il/b/h/h6b.htm 
Traduction : L. Fraenckel et T. Alcolumbre 

 

La signification de la pureté 
 

La sainteté impure de la Tora 
 

Les sages du Talmud (c'est-à-dire les pharisiens) ont 
décrété que le texte de la Tora rendait les mains 
impures. 
Ce décret a été formulé à l’origine pour éviter que l’on 
ne garde dans une même pièce la terouma (nourriture 
destinée au prêtre et qui doit rester pure) avec les 
textes de la Tora qui se retrouvaient ainsi exposés aux 
rongeurs.  
Cette raison évoquée dans le Talmud semble relever 
d’un souci pragmatique de la part des rabbins. 
Pourtant, une Michna du traité "Yadaïm" nous révèle la 
dimension philosophique de ce décret.   

Les rouleaux de la Tora rendent les mains 
impures 


